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été ainsi. Belleville avait vu d'autres temps; à l'époque de la 
domination romaine, elle avait prospéré sous le nom de 
Lunna. 

La Lunna romaine était plus considérable que Belleville 
d'aujourd'hui, si l'on en juge par les découvertes que les 
fouilles ont révélées et révèlent tous les jours. 

L'Itinéraire d'Àntonin, classant les étapes des armées en 
marche de Lyon à Mâcon (de Lugdunum à Matisco), dési­
gnait : l ï e étape, de Lyon à Anse (Assa Paulini) ; 2e étape, 
d'Anse à Lunna ; 3e étape, de Lunna à Mâcon. 

Qu'est devenue Lunna ? se sont demandés les savants, ne 
retrouvant dans le mol Belleville aucune analogie avec la 
vieille dénomination. Aussi que d'hypothèses plus ou moins 
absurdes ! Les uns opinaient pour Viliefranche, à cause de 
Limas, Louvet entre autres; d'autres pour Cluny dont ils fai­
saient Clunia, quelques uns pour Lancié, se rapprochant 
presque de la vérité ; enfin il y en avait qui cherchaient 
Lunna perdue dans Beaujeu, dans Lugny, dans Lurcy, dans 
Saint-Georges, etc. C'était un dédale. Seuls, les écrivains lo­
caux, fort crédules du reste, enclins aux suppositions hasar­
dées, mais ayant sur ce point l'avantage d'une connaissance 
intime des lieux , n'avaient pas bronché dans le vrai ; 
Guillaume Paradin et Severt avaient écrit sans hésitation : 
Belleville est la Lunna des Anciens. En 1793, une pétition 
fut adressée de Belleville à la Convention pour réclamer la 
restitution du nom romain. 

Les géographes modernes d'Anville et Valckenaër, calcu­
lant sur des cartes, s'étaient peu éloignés de la vérité sans 
toutefois y être parvenus. 

Tout récemment (1844) M. d'Aigueperse (1), dans une 
étude consciencieuse, a prouvé, le mètre à la main, que 

(1) Recherches sw l'emplacement de Lunna. Lyon, Peirin, 1852. 


